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Francine Descarries 
Directrice universitaire de l’Alliance de recherche IREF/Relais-Femmes i(ARIR), Université du Québec à 

Montréal, Québec 
 
 

Résumé 
 

 La porte-parole de l’UQAM souhaite la bienvenue aux participantes du Séminaire 
international sur la sécurité des femmes.  Elle exprime la conviction que cette rencontre sera 
l’occasion de tisser des liens et se dit confiante dans son potentiel transformateur et synergique. 
Il devrait,  selon elle, en résulter une vision plus exacte de la situation et des actions plus 
cohérentes pour accroître la sécurité et le sentiment de sécurité chez toutes et tous en milieu 
urbain. Il faut ici souligner la nécessité d’intégrer et mettre en œuvre l’approche de genre dans le 
développement et la gestion des politiques, des programmes et des services en matière de 
prévention et de sécurité urbaine. Seront ainsi mieux atteints certains des objectifs du séminaire, 
concernant l’implication des hommes et des femmes dans la gestion urbaine de la sécurité, la 
mise en relief de la diversité des problèmes et des besoins des femmes et la mise en commun des 
meilleures pratiques pour améliorer la sécurité de la population. 

 
 

Bonjour -  Good Morning  -  Buenos Dias  -  Buongiorno -  Bom-Dia - Guten Tag : voilà les 

limites de mon multilinguisme ! 

 
C’est avec un immense plaisir que je me fais la porte-parole de l’UQAM et de toutes mes 

collègues de l’Alliance de recherche IREF/Relais- femmes pour vous accueillir à ce premier 

séminaire international sur la sécurité des femmes et vous souhaiter : bienvenue à Montréal ; 

bienvenue à l’Université du Québec à Montréal ! 

 
Pour avoir suivi de loin les diverses étapes de la préparation de ce séminaire, je sais avec 

quels soin, ouverture d’esprit, détermination, et je dirais même passion, ses organisatrices  et leurs 

partenaires,  en ont élaboré la thématique et prévu les activités. 

 
 Je suis donc d’ores et déjà convaincue que cette première rencontre internationale sera 

l’occasion de tisser des liens afin “ d’agir localement en fonction d’une vision globale ” et 

multisectorielle, de même qu’il permettra de réfléchir sur des stratégies de mobilisation et le 
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développement concerté de pratiques et de mesures qui devraient rendre possible l’avènement de 

villes plus sécuritaires pour tout le monde.  

 
Votre présence au présent séminaire constitue, à n’en pas douter, un pas de plus vers cet 

objectif puisque je vois réunis devant moi pour entreprendre une démarche collective de réflexion 

des participantes et des participants venant de plusieurs pays et de tous les milieux et les secteurs 

œuvrant dans le domaine de la sécurité des femmes et ceci, tant sur le plan local que sur le plan 

international.   

 
À titre de directrice d’une alliance de recherche, qui vise à réunir dans des démarches 

communes des membres des groupes de femmes et des universitaires, je ne saurais trop vous dire 

combien j’ai confiance dans le potentiel transformateur et synergique d’une telle rencontre et de 

ses suites.  Celle-ci, en effet, représente une occasion unique non seulement d’établir des alliances 

et des partenariats, mais encore de décloisonner la réflexion et de partager, à partir de divers 

ancrages locaux ou internationaux, nos connaissances, interrogations et expériences respectives.   

 
Parce qu’il nous incite à mettre les femmes et leurs besoins spécifiques, mais aussi 

diversifiés, au centre de la  réflexion et de l’action en matière de sécurité urbaine, le présent 

séminaire, j’en suis également certaine permettra d’acquérir une vision plus exacte et plus juste de 

la situation et de ses enjeux et de développer des stratégies et des actions plus cohérentes pour 

accroître la sécurité et le sentiment de sécurité de toutes et tous en milieu urbain.  

 
La chose vous sera sans doute rappelée à plusieurs occasions dans le cadre des tables 

rondes et des panels auxquels vous assisterez au cours de ces trois prochains jours d’intenses 

activités.  Mais, vous me permettrez d’ajouter ma voix à toutes celles qui insisteront sur 

l’indéniable nécessité, reconnue d’ailleurs par une résolution des Nations unies, d’intégrer et de 

mettre en œuvre l’approche de genre dans le développement et la gestion des politiques, des 

programmes et des services en matière de prévention et de sécurité urbaine.  En effet, est-il besoin 

de le mentionner, l’analyse différenciée selon les sexes, lorsqu’elle est vraiment fondée sur une 

perspective féministe, est une condition nécessaire, sinon suffisante, tant pour mieux intervenir 

auprès des victimes que pour  penser et actualiser les politiques et les stratégies susceptibles de 
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favoriser la sécurité des femmes, et de la population en général, dans l’autonomie et la liberté, 

autrement dit pour corriger les effets pervers des inégalités entre les sexes dans le développement 

urbain. 

 
Déjà je crois que votre seule présence ici permettra de rejoindre certains des objectifs visés 

par le présent séminaire,  à savoir : 

 

1) impliquer les femmes, comme les hommes, dans la gestion urbaine et particulièrement 

dans celle de la sécurité ;  

2) rendre visible la diversité des problèmes et des besoins des femmes,  particulièrement 

des femmes en milieu urbain ;  

3) mettre en commun les meilleures pratiques pour améliorer la sécurité de la population.  

 
C’est donc avec optimisme que je vous souhaite bonne chance dans vos délibérations. 

J’espère, en particulier, que la mise en commun des recommandations que vous déciderez 

d’acheminer aux divers partenaires concernés, de même que votre éventuel accord sur une 

Déclaration de Montréal  sur la sécurité des femmes, vous permettront de manifester haut et fort la 

volonté politique de milliers de femmes et d’hommes : 

 

1) de participer à l’élaboration de mesures et de stratégies efficaces et équitables en 

matière de sécurité urbaine ; 

2) de réclamer les moyens pour y arriver ; 

3) de contribuer à l’accroissement des capacités d’action des femmes ; 

4) et, enfin de contribuer à l’avènement de milieux urbains dans lesquels les unes et les 

autres auront la possibilité de se mouvoir et d’agir en toute autonomie et liberté afin 

d’y exercer pleinement leurs droits et leurs aptitudes.   

 

Merci de votre présence et bon séminaire ! 

 

                                                 
i  IREF : Institut de recherches et d’études féministes de l’UQAM 


